
 
 

BANDUNG À 70 ANS : 
Bilans et perspectives 

pour reconstruire le monde 
 
 

CONFÉRENCE INTERNATIONALE ET INTER/TRANSDISCIPLINAIRE 
Bandung-Surabaya-Blitar avec d'éventuelles activités supplémentaires à Bali, Yogyakarta ou 

dans la nouvelle capitale indonésienne Nusantara (itinéraire encore à décider) 

Indonésie, 28 octobre-1er novembre 2025 
https://bandungspirit.org/ 

 
APPEL À RÉSUMÉS ET À PARTICIPATION 

La conférence est ouverte aux communications individuelles et collectives. Les personnes 
souhaitant présenter leurs articles sont invitées à soumettre leurs résumés jusqu'au 31 juillet 
2025. Les articles sélectionnés pourront être inclus dans un ouvrage collectif qui sera publié 

pendant la conférence. La notification des résumés sélectionnés sera communiquée aux 
auteurs au fur et à mesure de leur disponibilité. Plus tôt les résumés seront soumis, plus tôt 
les auteurs seront informés. Les résumés d'environ 200 à 300 mots (hors figures, tableaux et 

références) et les informations personnelles des auteurs doivent être soumis en ligne à 
l'adresse suivante : https://forms.gle/hHwqGP7wTzVRLMJ8A  

 
PARTICIPATION HORS LIGNE ET EN LIGNE 

La conférence se déroulera en présentiel, avec possibilité de participation en ligne (virtuelle) 
selon les circonstances. Le programme sera basé sur des participants hors ligne (physiques) 

sur le fuseau horaire de Jakarta. 
 

Session spéciale / Panel / Table ronde 
 

 

VERS DES ÉCHANGES ECONOMIQUES 
ENTRE PEUPLES AFRO-ASIATIQUES 

ET INTERNATIONAUX 
 

 
INTRODUCTION 

 
Vers la fin du 21e siècle, 80 % de la population mondiale vivra en Afrique et en Asie. 

Depuis le nouveau millénaire, l'Afrique est un lieu vers lequel convergent les intérêts 
économiques, géopolitiques et culturels du monde entier. 

Depuis la première décennie du 21e siècle, l'Asie est devenue le premier partenaire de l'Afrique 
dans les échanges économiques.  



Sur la base de l’Esprit Bandung, il est impératif pour l’Afrique et l’Asie de travailler ensemble 
vers une prospérité mondiale et durable dans la paix, la justice, la coopération, la solidarité et la 
diversité, et d’autre part d’éviter la reproduction de l’esclavage, du colonialisme, de la domination 
et de l’exploitation de l’un par l’autre. 

Alors que les relations économiques interétatiques entre l'Afrique et l'Asie reposent davantage sur 
les grandes entreprises de la finance, de l'exploitation minière et des industries extractives, 
promues par le biais de forums d'affaires et de sommets de chefs d'État et de gouvernement, les 
échanges économiques directs entre les populations afro-asiatiques restent méconnus du public et 
ne bénéficient pas d'une attention suffisante de la part des États. Aucun forum d'affaires entre 
peuples n'a été organisé. Les échanges directs entre peuples restent informels, désorganisés et 
précaires. Les hommes d'affaires africains de Jakarta n'en sont qu'un exemple. Ils pratiquent 
l'import-export à petite échelle de marchandises entre l'Indonésie et l'Afrique de l'Ouest, souvent 
la cible du chantage de l'immigration et des bandits. 

Ces faits soulèvent des questions : est-il possible de développer des relations commerciales entre 
peuples des deux continents ? Quels biens et services sont à échanger ? Quels secteurs sont à 
promouvoir ? Quels défis et quelles opportunités pour les échanges entre peuples et entre les 
petites et moyennes entreprises ? 

Du côté asiatique, la liste non exhaustive suivante de produits des PME (Petites et Moyennes 
Entreprises) peut être proposée : 

- Mode/Vêtements (vêtements, sacs, chaussures, etc.) ;  

- Aliments et boissons (restauration rapide emballée, boissons, café, etc.) ; 

- Remise en état / renouvellement / reconstruction de véhicules à partir de véhicules anciens / 
inutilisés / cassés pour leur donner de nouvelles fonctions : véhicules de tourisme, bus, 
camions, ambulances, taxis, motos, etc. 

- Médecine traditionnelle et cosmétique à base de plantes (Jamu indonésien) ; 

- Produits électroménagers des industries domestiques ; 

- Produits agricoles et forestiers non ligneux. 

Quels produits pourraient être proposés du côté africain ? 

Quel système faudrait-il mettre en place pour garantir la sécurité, la stabilité et la pérennité des 
échanges ? 

Quelle organisation est à mettre en place ? 

D’autres sujets pourraient être proposés pour le panel/la table ronde/l’atelier. 

 

Coordinatrice 
Yuliati Umrah, Indonesia (Diplômé en sciences politiques de l’Universitas Airlangga, Surabaya, 

Activiste de mouvement de société civile, Directrice, ALIT Indonesia dédié aux droits et 
éducation des enfants marginalisés, Surabaya, Indonésie) 

 
 


